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ECHOS DU PARLEMENTLÉGISLATURE D'ONTARIO En résumé, le parti cons -rvateur 
n’a ajouté pendant dix ans que $42,- 
195,000 â la dette publique, tout en 
faisant des travaux publics repié 
sentant une valeur de *37,000,000, 
à même le revenus ordinaire Tan
dis que d’un autre côté, le parti 
grit-rouge a grossi la dette natio
nale de *40,513,000 durant cinq 
années seulement, et à dû même 
emprunter pour solder ses dépenses 
ordinaires.

La conclusion est facile à tirer.

LE CANADA4 La législature provinciale d'Ou- 
tario s’est ouverte, hier à trois 
heures, à Toronto, sans beaucoup 
d’éclat. On a élu l’Orateur, le Col. 
Clark, député de Wellington Cen 
tre, puis la chambre s’est ajournée 
Le discours du trône a été prononcé 
aujourd’hui, et l'adresse proposée 
par M. McIntyre, de Victoria Sud, 
et appuyée par M. Sills, de Has- 
tings-Ouest.

Le Sénat n'a pas encore fini de 
discuter l’adresse en réponse au 
discours du trône.3ULLMAN. Ottawa et Hull, 24 Janvier 1884

e Bonaventure, de Mont- 
b fer Grand Tronc. Ver
vains du chemin de f.r 
mt les lignes s’étendent 
intimes, et aux vi les do 
Troy, Albany, et New-

Le bill relatif au ci ns électoral 
est à peu près le même que celui de 
l’an dernier, et sir John A. Macdo 
nald a annoncé que la discussion 
pourrait commencer dès demain.

COURRIER

M. L. A Sénécal est de retour 
d’Europe.Jîov. 1883. les trains cir-

Arr. & Montréal. 
11.35 a.m.
8.20 p.ni. , Les terres publiques ont donné, 

l’an dernier, un revenu de $1,009, En réponse à M. Cook, sir John 
A. Macdonald a annoncé que M. 
Henry Horace Thompson avait été 
nommé agent des sauvages à 
Renetanguishene, le premier jan
vier 1883 avec des appointements 
de *5.0 par année.

Arr. 5 Ottawa. 
12.20 p.ui. ( 019.

W
1884 JANVIER 1884LA B \NQUK D'ECHANGE

sngors se rond- nt dime
's changement de chars 
'^orid minent da tous les

RECETTES ET DÉPENSES
GRANDEL’honorable M. Caron donnera un 

dîner ce soir et un conversazione 
samedi soir.

Sir Leonard Tilley a expliqué, 
hier, que 1. gouvernement avait 
cru devoir avancer à la banque 
d’Echange la somme de $200,000, 
après avoir consulté le député mi 
uislre des finances, comme la chose 
fut faite pour les banques Ontario 
et Consolidée, il y a quelques an
nées La course se prolongeant, la 
banque demanda $100,000 de plug, 
pour se dégager, en offrant, outre 
sa propre garanti , des garanties Travaux t.ublics 
personnelles qui furent jugées suffi
santes. De ce montant de $300 000

i)ttawa à 8 heures du 
au Coteau avec Io 

'oiohto et toutes les 
s qui arr;ve à Toronto 
-.e train partant d’Ot- 
accorde à la Statioa 
ial avec l’express de 

Central arrivant à 
ai-, Burlington 12.10 
0 a.m., White River 
Conoord 5.35 a.m.,
, Nashua 6.55 a.m., 
jston 8.30 a.m. 
e ù Nashua avec les 
, Providence et 
& N. E. It. R’g.

Montréal à 8.45 du 
ec l’express de nuit 
2w-York viâ Spring
er Lowell à 7.00 p.m., 
>.m. et New-York b 
Montréal à 8.25 du

Les revenus pour la dernière an
née fiscale s’élèvent à $35,794,649. 
soit un excédant de $2,411,194 sur 
l’année 1882. L’augmentation des 
recettes à partir de 1878 est démon
tré par les états suivants :

1878

VENTE
Sir Hector Langevin a donné un 

dîner, lundi et mardi soir, à plu
sieurs membres des communes.

ARGENT COMPTAITM. Casgrain n’en démord pas. Il 
veut à tout prix avoir raison de 
ceux qui ne veulent pas de son bill 
qui vise à mieux prévjnhr la fraude 
à l’égard des contrats entraînant la 
dépense de deniers publics. On se 
souvient que ce projet de loi qui 
devait être présenté aujourd’hui, a 
été discuté l’an dernier.

Avant de prendre l’inventaire

5 LIGNiS Â BON MAHlHE 5Les comités des bills privés et de- 
ordres permanents se réuniront 
demain avant-midi, le d-rnier à 
10£heurns*et le premier à 11 heures.

$12,782,824 
. 4,858,671 
. 1,114,945 
. 1,807,076 

605,774 
104,312

Douanes
Accise...
Postes...

ETOFFES A ROBES—703 pic. m d'étof
fes à robes, achetés en b. Les 
meilleures que nous ayons jai.nis °’ies.

COUVERTES—311 paires pour Ve ven
dues pour moins du coût d i 'u ma
nufacture.

GILETS POUR DAME—180 gile's pour 
dame (un autre job), a moitié prix.

TOILE A NAPPES—49 pièces venant 
d’être reçues, La moins ’itère à 
Ottawa.

TAPIS—96 p èces qui doivent être vendues 
pendant le mois. Bon marché.

Intérêt
Casuel

Le montant exact du surplus de 
l’an dernier est de $7,064,492, et 
le fonds d’amortissement de la 
dette publique représente une 
somme de $1,290,153.

la banque en a remboursé $100,000 
et ferma ses portes la veille même 
de l'échéance du deuxième verse-

$21,273,602Total
La question du double mandat 

vient sur le tapis. Nous avons vu 
que la Minerve a publié tout derniè" 
rement un remarquable article sur 
ce sujet. Aujourd’hui, M. Ouimet 
a dû présenter un bill qui abroge
rait l’acte abolissant la dualité de 
la représentation. On peut donc 
s’attendre à un intéressant débat.

1882«1ERE CLASSE *21.581,570 
. 5 884,859 

1,. >87,888 
. 2,7i|,134 

911.0U9 
177.992

Douan- s.............
Accise..................
Postes..................
Travaux publics
Intérêt.................
Casuel.................

FS EN ACIER
ud et .l'est changent do 
un) à Montréal où lenr 
Irais extra et sans que
*ur n’importe quel en

filent.
Tous les documents seront pro

duitslies députations sont à l’ordre du 
‘ jour. Fabricants de sucre, de Ha

lifax, fabricant* do marteaux, de 
^ J Montréal et de Merritton, fabricants 

de papier goudronné de Manitoba, 
vont entrevoir le Ministre des Fi- 

' nances.

*
re renseignement peu- 
eaux du Grand Trône, 
s billets, rue Elgin, 
ree des trains sont 
du 75ème méridien 

le tiois minutes avec

LA DETTE PUBLIQUE
.*32,857,452Total BRYSON, mm & Co.,Le Canada avail un passif d» 

$93,016,051, le premier juillet 1867. 
jour do la confédération, . t un 
actif de $17,317,410, ce qui lais
sait une dette nette de $75,728,641.

Treize ans plus tar i, le premier 
juillet 1883, il avait un passif de 
$202,159,104, et un actif de $43, 
692,380, ce qui laissait une dette 
nette de $158,466,714.

L’intérêt sur la dette s’est élevé à 
$4,098,523, en 1867, ce qui repré- 
-entail une moyenne de $5 41 pour 
c ut,—à $6,770,439 en 1882, et à 
$6,603,386 eu 1883, bien que la 
dette elle-même ait été augmentée,' 
l’an dernier, de $4,805.063.

Cette diminution s’explique par 
le rachat de $6,956,925 de bons de 
5 et 6 pour cent, et leur conversion 
eu bons de 4 pour cent.

La moyenne du taux de l’intérêt 
est aujourd'hui de 4 16 pour cent 
contre 4 65 pour cent en 1878, la 
dernière aimée du règne Mackenzie.

A la fin de l’année, trente mil
lions de la detle nationale por 
tant intérêt à 5 pour cent, seront 
lis et remplacés par des 5 pour 
cent, ce qui réduira encore d’au
tant la moyenne et le montant de 
l’intérêt.

Depuis l’avënement au pouvoir 
des conservateurs, la detle a été 
accrue de $18,100,000, il a été dé
pensé pour des travaux ou des en 
t reprises qui constituent un capital 
la somme de $43,588,285, soit $25, 
488,285 de plus que le montant de 
l’augmentation de la dette.

Durant les cinq années précéden
tes, le parti grit-libéral a accru la 
dette de $40,513,6-8, et n’a déptmé, 
que $38,516,992, . u comp e du 
capital.

C’est-à dire que MM. Mackenzie 
et Ca’twright, loin de faire des 
économies, ont dû augmenter la 
dette de deux millions pour subve 
nir aux dépenses ordinaires.

Le tableau comparatif suivant 
comprend les trois périodes suscep
tibles de comparaison depuis 1867 :

Augmentation Dépenses au 
de ta dette compte du

1868-1873...»......... .$24,091,327 Sa^SlS^Ol
1873-18..................  40,513,608 38.515,992
1878-1883................. 18,104,645 43,588,285

1883
Douanes............................$23,009,582
Accise...............................  6,260,116
Postes............................... 1,800,391
Travaux publics............. 3,101,138
Intérêt............................... 1,001,193
Casuel................................ 191,981

No». 152 et 154,

RUE SPARKS.
. C. LTNSLEY, M. Houde, que nous sommes heu

reux de voir aussi Lien portant, 
demande copie de toute correspon
dance échangée entre le gouverne
ment et la compagnie du chemin 
de 1er du Pacifique canadien et 
toute autre compagnie de chemin 
de fer concernant l’ouvertu'-e du 
chemin de fer Union Jacques-Car
tier.

Gerant.

aagera.
La compagnie du chemin de fer 

du Pacifique a déposé entre les 
mains du gouvernement, l’an d r- 
nier, la somme de $1,000,000 de 
bons de terres placés sur la marché 
à 92. D’autre part, le gouv.irn'- 
ment a payé à la compagnie $5,- 
323,076, sous forme de subvention 
à laquelle elle avait droit.

.$35 364,401Total.
Et la dé ense :

.........$23,503,157
........  27,i)i.7,102
.........  28,730,156

Les dépenses ordinaires se divi
sant comme suit :

1878 ........... .er du Yord 1882.
1883.

IR DE
teiubre 188:1.
•nt comme suit : Le désaveu des lois provinciales 

est une question qui a déjà soulevé 
de vives discussions dans la presse 
et ailleurs. El rien de plus naturel, 
puisque les législatures locales sont 
naturellement jalouses de tout ce 
qui concerne l’exercice régulier de 
leurs attributions. M. Mulock de
mande à ce propos, copie des ordres 
du conseil, des rapport et de la cor 
nspondance concernant la récep
tion et le désaveu des actes provin
ciaux.

18831878 1882Le comité des u Dé bats ” des com
munes s’est réuni aujourd'hui à 
midi. Il a dû être question d’aug 
menter le personnel du bureau de-; 
traducteurs français qui ne sont 
que quatre pour faire la besogne, y 
compris le chef. Tout le monde 
comnrend que ce nombre est tout 

, à fait insuffisant, si l'or veut que 
les Débats soient traduits et publiés 
assez tôt pour être de quelque va 
leur et de quelque utilité pendant 
la session aux membres français

Frais géné
raux.........$ 823,369 $ 946,031 $ 986,721

Législation 618,035 582,200 740,768
Emigration
Milice.........
Trav. Pub.
Alloca tion 

aux sau-

Poli ce à
cheval....

Total.....$3,996,076 $5,529,413 $6,344,162

L’état suivant indique la dépense 
encourue pour la perception des 
revenus :

Malle. Express

ROBES DE BUFFLES !
ROBES DE BUFFLES ! I

180,691 258,061 437,734
618,136 772,811 734,354
998,594 1,423,440 1,859,7993.00 p.m 10.00p.rr. 

9.50 p.m 6.30 a.m

K Allez au grand DEPOT DE ROBES DE 
BUFFLES, dans les salles d’encan de

l®-*. TtGUBERRY, 29 RUE SR1FKS,*®»
en face de l’hôtel Russell.

421,503 1,183,414 1,106,961

334,748 368,456 477,825
' f

9.15 a.m 10.00p. m 

6.30 a.m4 05 p.m

Grandes peaux de buffles de $6 à $20, de 
de loupcervier, d’ours du nord et japon nais. 
Sur 33 peaux d’ours il m’en reste quatre 
seulement, et j’ai vendu 160 peaux de loup- 
cervier. Mes capots en pelleterie se vendent, 
aussi très rapidement, car les prix sont très

Venez tous au grand dépôt de robes de 
buffles. Je puis vendre moins cher qu’aucun 
autre marenand peut acheter et mes prix 
sont au plus bas.

1878 1882 1883
MM. G gault et Landry ont insisté 

tour à tour, hier, sur l’extrême im
portance de repan re parmi nos 
po; illations des ouvrages qui Irai 
tent de l’agriculture et des arts mé
caniques.

Sir Hector Langevin a répondu 
que le gouvernement était fort bien 
disposé à cet égard, et que les ou
vrages que l’on distribuerait ainsi 
dans les centres français seraient 
en langue française.

Douanes....$ 714,527 $ 725,913 $ 757,245 
215,024 280,673 278,910

9 ....... 1,724,938 1,980,567 2,176,089
Pub. 2,471,439 2,893,512 3.264,876

$5,125,926 $6,878,565 $6,477,120

En 1878, nos importations se 
chiffraient par $93,081,787. Aujour
d’hui elles s'élèvent à $123,137,019 

L’item des recettes et dépenses 
pqur le département des travaux 
publics' est intéressant à examiner. 
Le revenu total dans cette branche 
s’ levait en 1878 à $2,034,483 et le 
coût de perception à la somme de 
$2,471,437, soit une perte de $436,- 
954. L’année dernière, le revenu 
s'élevait à $3,101,138et la dépens, 
à $3,264,876, c’est à dire que sou- 
l'administration libérale il y a va t 
une perte sérieuse que l’honorable 
M. Langevin, le ministre actuel du 
département, a su par sa sage ad
ministration réduire à $163,738, 
soit un gain net au pays de $273,- 
216. Nous constatons que les 
mêmes résultats ont été obtenus 
dans les départements des postes, 
douanes et de l’accise.

Poste
Trav.LE BIBLIOTHÉCAIRES

J. B. TACKBERRY,
Encantcur.Le correspondant parlementaire 

de la Gazette de Montréal parle 
de M. A. S. Dawson, de 
Montréal, comme successeur de 
M Todd à la bibliothèque. Nous 
ne connaissons pas ce M. Dawson, 
mais nous voulons croire, sur la 
parole de la Gazelle, qu’il est un 

U homme extraordinaire. Seulement,
■ nous ne comprenons pas pourquoi

, D' on irait chercher aussi loin un 
successeur à M. Todd lorsque M 

l \ DeCelles est là. M. DeCelles est 
assez connu pour que nous n’ayons 
pas besoin de dire ici qu’il est 
aussi compétent que qui que ce 
soit pour remplir cette charge im 
portante.

Ce serait aussi une occasion de 
rendre justice aux Canadiens-Fran- 

f çais qui ont perdu deux postes de 
I chefs de département depuis deux 
y ans, celui de greffier du Conseil 
I Privé et celui de soi s-secrétaire 
Ir d’Etat, sans parle; de leur inféno 
I rité numérique en général dans 

tout le service public.

ins pour Passa, dr- 
jhars-Palais et 
sur les Trains <’e

ie partent de Mont-

d’après l’heure ce

) chemin de 1er nu 
nin de fer Canada

i : Québec. 
jETS : Nos. 14o 
l’hôiel Windsor.

’hôtel Saint-Louis. 
)AV1S, 

Surintendant.

au-
a

CONTRAT DE MALLE
DES soumission cachetées, adressées au 

maître général des Postes, seront reçues à 
Ottawa jusqu à midi, VENDREDI 22 FE
VRIER 1884, pour le transport d ;s malles 
de Sa Majesté, par contrat puur que 
dix-huit fois par semaine, aller et retour, 
entre New-Kainubirgh et Ottawa à partir 
du 1er Avril prochain.

Le transport peut-être fait à pied ou au
trement, les malles devant quitter le bu
reau de New-Kdingburgh tous les jours, di
manches exceptés, à 8 00 a. m., 1 00 p. m. 
et 7.00 p. m. et devront êti\. rendues au bu
reau de Poste d’Ottawa à 8.20 a. m., 1.20 
p. m. et 7.20 p. m.

Les malles devror t quitter ’.e bureau de 
poste d'Ottawa immédiatement après cha
que échange de malles et être rendues à 
N*w-E'lingburgh dans les vingt minutes 
suivantes. ,

Au cours du débat sur l’adresse, 
M. Blake s’élait plaint que les statis
tiques relatives à l’émigration et 
Viinrûigratii'n 
gnai u. «,1V. imparfaitement. Il a 
demande eu conséquence, copie 
des rapports du Haut-Commissaire 
à Londres, et un état indiquant le 
nombre des personnes qui sont en
trées à Manitoba, et qui en sont 
sorties l’an dernier par la voie 
ferrée, t1 le système sur lequel 
sont bâtés les chiffres officiels.

atre ans,

ne nous rensei-
lc

îfltcurs
3&CÎ8

rJtis if Inventing, 
Marques 

t de Bois 
idaiitAauxEtev.v
eu France.

■E & Cie„
ire Victoria,
s Brevets, 
rAWA, Uni.

Des avis imprimés, contenant de plus am
ples informations quant aux conditions du 
contrat propt sé, peuvent être vues, et des 
formules de soumisa-on peuve it être obte
nues aux bureaux de poste de Vew-Eding- 
b :rgh et d’Ottawa au uu buret. i du soussî-

J. P. FRENCH, 
Inspecteur des postes

il*V. Lister a demandé un état in 
diquant les noms des endroits où 
l'on a construit et où l'on est en 

(Suite fl fin tw la quatrième page.)

g”

Le thermomètre marquait 18 de 
grés au dessous de zéro, à sept heu 
res ce matin.

Bureau de VInspecteur") 
des Postes, Ottawa. \ 

1T Janvier, 1884 J
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T MONTREAL
points â l’est.

LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, Propriétaire “RELIGION ET PATRIE

Assortiment Complet

E. 6. MORDORE
No. M Bue i lDEAC.

30 mars 1883

VIEUX DE 54 ANS

L’Elixir
Végéta! EaL'aialque

X H. DOWNS
A subi un a épreuve de CINQUANTE- 

QUATRE ANS, et u ôté reconnu comme le 
meilleur remùdt centre les

Rhumes. lr T.mx, I» Coque* 
lucheel loui^ le» maladie» 

«le» Poumoua.

PAIX
15 t'a. et fl.PO la bouteille.

VENDU PARlOOf, et par
G. O. DA CIE R, Ottawa.

U mal Isa

Fl M EZ 
LES * 11*ARES

CABLE
ET

MANUFACTURÉS par

S. DAIM FILS
SÏÏilEAL.

3 déc.

F# MOFFETa Secrétaire do la r'Uucî ^n et administrateur

ABONNEMENT

ON £>. MANDE
Un garçon, ûg c’ ) U à 
d c gtinéra'erur t luîlt 
privée. S'adrc 
Sussex.

Uc \ .ns 
JL ’ liola

pour se ren- 
une maison 

anger, 284 rue

so unissions cachetées, portant la 
tion “ Haltillvmcnta t our la PoLcc 

val,” et ailru8H/-jg à VHonorable Pré
sident du Conseil Privé, Ottawa, seront 
reçues jusqu'à u-idi, Jeudi, 14 Février 1884. 

Des form aies imprimées do soumission, 
tous les renseignements 

iuant aux artici-i et les qualités requises, 
seront fournies par le pouseigné.

On ne recevait que t s suumissons qui se
ront faites sur ces fovmu.es. On pourra 
voir des échantillons «le tous les articl 
s’adressant au Bureau du Soussigné.

Chaque souniisiiou devra être accompa- a, 
gnée dfun chèque " accepte ” par une ban- ” 
que canadienne, pour une somme ‘‘égaleà 
dix pour cent ” au tuia J ) soumission, le
quel chèque sera confisqué si la personne 
refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou si elle ut gligo de compl 
service entrepris. Si la jotun ssion n’ 
acceptée le chèque sera remis.

Il ne sera rien paye aux journaux qui pu- 
Lliron t£ccvte an notice sans y avoir été d’a
bord autorisés.

DBS
souscrip

contenant

téter le 
est pas

FRED WHITE, 
Contrôleur 

P. C. du M. O. N
Ottawa, 10 Janvier, !834.

LE CANADA ’ A ; vois CE#

Première insertion, par ligne...SOJIO 
Tous toc ."ou*.' . .
Trois foi* *>ar romaine....
Une fvl< la romaine........
A lent tc*-"e conditions so^c'alee

t-®8
0.00
ou»*
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Compromise p 
et plus encore ] 
qu’elle avait écri 
ils ne devaient rie 
côté de la marqu: 

" bel et bien leur 
supposant qu’ell 
vie par le remord 
<le tromper le ma 
mettaient pasqu’e 
ge de se faire leur 
D’ailleurs, en rév 
en accusant sa mè 
ce qui leur sembl 
truosité, ne s’accrn 
le-même?

La mère et le 
l’un d ‘ l’autre, d< 
qu’ils attendraiei 
ments. et se ten 
gardes, c’est-à-dire 
prêts à se défendn 
porte quel danger 

Un mois s’écoul 
' rivé à la fin d’octc 

Un matin, vers 
sonna à la grille 
Aussitôt, tout le 1 
pied. U n domes 
ouvrir. Une chi 
traînée par deux 
goureux entra et 
devant le grand e 

C’était le marqi 
ge qui arrivait ai 
docteur Gvudron e 
valet de chambre.

Madame de Pet 
deranç int la marq 
pilèrent au-deva 
geurs.

M. (Tendron m 
le premier et tem 
marquis pour l’a 

' dre.

ŒUVRES
DK

U

LES CANADIENS de L’OUEST 
—Deux volumes in 8, de 800 
pages, avec 21 gravures—$3

UN PAKALI ÈLE : LORD BEA
CON,SFIELD ET SIR JOHN 
A. MACDONALD—Brochure
politique—25 cents.

I

LA VALLÉE DE L’OTTAWA 
—Etude sur ses ressources 
agricoles, forestières, miné- 
raies, ses chemins de fer, ^ *

ses canaux, etc—Brochure de

M. de Coulangi 
reconnaissable. I 
était toujours très- 
mait encore be m 
avant qu’on pût e 
rison complète ; i 
plus ce teint livi 
et cette maigreur 
naguère encore, le 
hier à un cadavre 

Avant q u’il eü 
jeter un regard an 
se trouva dans les 
me de Perny. Il 
fectueusement, en 
tour de son beau- 
quis était très-ému 

Je sais tout ce 
dois, leur di -il, je 
rai bientôt ma rec< 

Puis voyant app 
quise.

Ah ! Mathilde ! 
ouvrant ses bras.

La jeune feme 
lentement ; car el 
à peine sur ses j 
santés. Toute en 
jeta au cou du mt 

Ce fut une délie 
pleine de tendres!

Pour Mathilde, 
que le retour de 
après une longue 
avait vu partir 1 
damné à mort, c 
sité qu’elle voyait 

Edouard, dit-ell 
gue pas, appuie t< 

Oh ! je suis pli 
çon qre cela, rép 
quis d’un ton joyet 
docteur ! Je marc 
tenant, et, si je r 
d’une canne, c’ee 
pour faire le coqu:

Pourtant, ma ch 
continua-t-il, je p 
pour que tu me < 
de notre enfant.

La marquise sen 
grille de fer laboui 
Une sueur froide 
front et elle crut 
défaillir. Mais f 
assez promptemei 
dans celle du marc 
ta les marches de 1 

Tout bas elle se 
—Voilà le calic 

martyre.
Elle mena le mi 

chambre de la ne 
me de Perny, Soel 

. teur et Firmin y 
rière eux.

50 pages—25 cents.

PHILEMON WRIGHT OU 
COLONISATION ET COM
MERCE DE BOIS—Etude
sur les commencements de 
la vallée de l’Ottawa et 
son commerce de bois.— 
25 cents.

sur

LE CHEMIN DE FER CANA 
BIEN DU PACIFIQUE — 
Brochure de 40 pages—25 cts.

AUX CANADIENS-FRANÇAIS
EMI .1 RÉS—Discours pronon
cé à Lowell, le 4 octobre 1882.

i

G&- On peut se procurer ce* 
publications en faisant parvenh 
le prix au bureau du Canada

»

FETTIXjX

FAUTE El

T.
DKUXIEMf

{Suit'

LË CANADA, 24 Janvier 1884

Kahoxa, Mo., Fev. S, 1880.
J’ai acheté de M. Bishop & Cie. 

l’automne dentier, cinq bouteilles 
de vos Amers de 11 iiblou pour ma 
fille et j’en ai été très satisfait. Elles 
lui ont fait plus de bien que toutes 
les médecines qu’elle avait prises 
depuis s'X ans. Wm. T. McCliiri.

Ce qui précède vient de la part 
d’un cultivateui digue de foi, dont 
la fille a été malade pendant sept 
ou huit ans, et n’a pu obtenir de 
soulagement que par les Amers de 
Houblon. Elle est maintenant en 
aussi bonne santé que Ionie autre 
personne au monde. Nous ven 
dons une grande quantité des Amers 
de Houblon et les cures sont nom 
breuses.

TEMOIGNAGE CONVAINCANTPETITE GAZETTEUNION SAINT-THOMAS

Rapport du Trésorier de l’Union 
Saint Thomas pour le semestre fi 
mssagt le 31 Décembre 1883.

Capital de la société lors du dernier 
rapport :

En argent..............................
Recettes durant le semestre,
Intérêt sur capital...............

Je me suis démis l'épauie à la suit 
d’une chute, le 5 octobie 1881. Les «lo 
leurs furent appelés, mais ne purent rt- 
mettre mon bras à son état naturel. Aj ih 
121 jours de souflra ices atroces, j’aHnù à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis. • 
médecin réussit à me ru i «lire le bru. ti 
position, mais les nerfs étaient tellenui 
contractés que je ne p uvais plus que p.;t 
mon bras à ang e droit. Les nez h 
raissaient étie en fil d’acier 
tous les remèdes ordinaires, 
du vinaigre, du Brandy et le l’ainnk 
mais sans aucun effet marqué 
avions une petite quantité de votre an c 
11 liniment d huile. C'est le remède qui t 
donné les moi leurs résultats. Je m 'a 
trouvé que dans une pbar n nie et en vet :i 
quantité, et ayant dema

— Rappeliez vous que je tiens 
toujours le Porter au gallon

N. A. Sàvard.

Aux visiteurs—Les ro nbreux vi
siteurs qui viennent à Ottawa pen
dant les sessions, ne doivent pas 
manquer, en débarquant du 
à la gare du chemin de fer du Pa
cifique, ou avant d’y monter, de se 
rendre au magnifique restaurant 
Iroquois, ritué en face de la gare 
Union. Le sauvage qui sert d’en 

46 50 «eigne [invite tout le inonde à en
trer s’y réconfort r. Les vins, li
queurs et bières sont toujours de 
première qualité et servis 
promptitude et avec goût. M. G. 
Gratton, le propriétaire et M. Paré, 
le gérant, sont tou jouas attentifs à 
ce que satisfaction soit donnée aux 
patrons de l'établissement.

Véritable spécifique — Comme re
mède pour la bronchite et les rhu
mes, employez la Diphthérine du 
Dr A. Lacerte, le seul véritable 
spécifique contre la diphthérie et 
autres maux de gorge. 50 cents U 
bouteille, chez Ions les pharma
ciens.

La jeunesse—Personne n’aime à 
vieillir. Une jeune fille surtout 
voit avec peine les printemps laisser 
tour à tour leur empreinte sur son 
ch irmant visage. Il n’y a plus lieu 
à cette douloureuse inquiétude de
puis que la médecine a trouvé, 
dans la “ Lotion Persienne,” le 
secret d’effacer cette empreinte et 
de conserver les charmes de la jeu 
nesse.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un p.ssortiment de vian 

Le pont de glace—Le pont de glace ^es fraiches de toutes sortes au 
entre Levis et Québec est dans un quartier et à la livre, livrées à domi- 
état sphndide et les voitures le tra-1 cilej M_ Duhamel rçmeicie ses 
versent sans danger. nombreuses

en général
qu’on lui a acco dé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

. $1 073 83
*06 or* train41 00 i «

; | apulique 
«le l’alcool •$1,320 83

TOUS LESVersements : Ne
.$15 0» 
.$31 50

Maladie....................
Dépenses couranies.

T H É S$1,274 33

Valeur de la société repartie comme 
suit :

Argent déposé 
En caisse. .. ..

aux pharnic
pourquoi ils ne garuHieut pas «o n 
; “ Eh bien, me répond reut-ils, nv. 

ne savions pas que ce remède avail ju 
tant de valeur. ” [;s ont ôté tellement s, 
tisfails le mon témoignage que depuis t 
en ont acheté et en ont vendu des -tuai 
tités. Mais comme je ne pouvais aile drt 
vu que l’on parlait déjà de me nieltiv sou 
l’influence «le l’Ether pour oporer sur u o 
bras el détendre les" nerls. J’ai pi-l' i- 
vous écrire immédiatement pour vous ««• 
mander «le menvover six bouteilles, -r.,, 
avant «jue la seconde fut épuisée. I s « m 
étaient détendus et je pouvais iu« 
de mon bras avéc facilité et sans «Iou/ol.

Permettez moi de vous dire que ,.ot 
nous servons habituellement de votiu ar 
nica et liniment d’huile comme remet1 
pour les brûlures, écorchures, entorse 
maux de reins et en général pour Map 
les maladies externes et cela avrr * , 
meilleures résultats qu'aucun remède r 
peut donner. Mon médecin do me sou e 
tière approbation a ce remède.

Voire tout dévoué,
Rkvd. D. Goohuk,

Pembroke, N. Il

W. H. Bishop & Cie.avec

$1,231 32 Avi* Important aux Darnes
d’Ottawa et des environs.

MM. D Chisholm et Cie> ont ré 
doit leurs chapeaux, nuages, man 
teaux, châles, pardessus, 
coûtant, et toutes les 
chandises en magasin réduites de 
dix pourcent, dans le but de vendre 
autant que possible de leurs mar 
char.dises d’hiver avant que les 
nouveaux effets du printemps arri 
vent. Rappelez-vous de l'adresse : 
Magasin de modes de Lome, 3U rue 
Sparks, la première maison du 
genre en gros et en détail à Ottawa.

43 01 Sont réduits de 25, 30 
et 35 pour cent pour 
un mois seulement

Ne manquez pas cette occasion

$1,274 33 
. 111 25

25 00
Argent dû par les membres. 
Meubles, ttc., etc.......... ....... au prix 

autres mar-$1,410 58

Nombre des membres actifs 11C ;
ont été ad-18 nouveaux membres 

mis durant ce semestre.
Le tout respectueusement soumis. 

J. D. Gareau, 
Trésorier.

Oscar McDonell,
[PICIEfl ET MARCHAND DE VINSDr L. L. Voligny, 

M. Ratteï 
Auditeurs. 101, line HIDE A U,

F. Loyer TROUVESecrétaire. OTTA WA.
Une ROBE DE BUFFLE. S'adresse 

M. l’ingénieur de la cité, hôtel de ville.
r à

LA VILLE ET LA PROVINCE
A VENDRE Ayant souffert du Rhumatisme pendan 

longtemps, on m'a conseillé do fane l e 
saie de voire Arnica et liniment d’hui' 
La première application me donna u i su 
lagement immedia , et maintenant je su. 
oapabla d’agir à mes affaires, grâce à vol 
médecine merveilleuse.

Je suis \utre tout dévoué,
W, ti. Dickiso-v,

218 rue S-, Constant, MonU'eal.
En vente ehez L. ). lIaciem, rue Susse» 

Ottawa.

Mourant—Le détective Déliait1, 
blessé parla décharge d’un pistolet, 
la semaine dernière à Québec, est 
mourant.

A Saint-Jéiôme, UN MAGNIFIQUE HO
TEL en brique et à J<-ux étages, y compris 
un ménage complet qui est de première 
classe, situé en face du dépôt du chemin de 
fer :!u Pacifique et à une vingtaine de pieds 
du marché, e.t à vendre à de bonnes condi
tions. On peut avoir de bonnes référ 
en s’adressant i L mis Bél 
Ottawa. Pour plu- am[ 
s’adresser sur les lieux, au

20février 1883 la
ences 

air, 39 rue M -rray, 
pies «formations, 

, au propriétaire 
JOSEPH AUBRY.

l isMliitioQ du Soe'éfépratiques et le public 
de l’encou rarementPiêsent—A l’assemblée annuelle 

de la compagnie d’assurance sur la 
vi» de l’Amérique du Nord, venue 
à Toronto, on a présenté au prési 
dent, l'honorable M. Alexander Mc
Kenzie, sou portrait peint à l’huile, 
ainsi qu’une magnifique adresse.

Nomination—La nomination des 
candidats dans le comté de Yoik, 
N B., a eu lieu mardi. M. Thos 
Temple est le candidat du gouver
nement et M. G. F. Gregory celui 
de l’opposition. On dit que D lutte 
sera très animée. La votation au 
ra lieu mardi prochain.

Témoin de la Reine—Larochelle, 
un des prisonniers dans l’affaire du 
vol chez Delisle, s’est rendu témoin 
de la reine.

Le prisonnier Richardson dit 
qu’il n’est pas coupabl , et a retenu 

4’honorablu M. Irvine pour le dé
fendre.

Les petits cadeaux-Le parrain du 
petit .Georges a envoyé trois jou 
,oux à son filleul, en lui faisant dire 
l’en choisir un.

—Eh bien ! lui dit-il, le lende
main, lequel as-tu choisi ?

— Jai choisi le cheval...le pantin...
• le mouton blanc !

Lumière électrique—M. S Mohr, 
gérant général de la compagnie de 
uroiôre électrique de Québec et 

Lévis, est allé à Montréal dans le 
but de faire des arrangements avec

cuâiipagnie électrique américaine 
de cette ville pour obtenir le droit 
exclusif d’éclairer la ville de Québ c 
per son système. On ditque l’usage 
de la lumière électrique sera géné
ral à Québec dans deux ou trois 
mois.

10 jan. 84. 6 f. .3. 1$. %I43 U>,
VÉ1NTRE,

DÉCORATEUR
TAPISSIER 

et VITRIER

Les soussignés annoncent que la société 
Philbert et Archambault, neintres, tapis
siers et décorateurs, sera dissoute d* con
sentement mutuel au premier de février 

I procba’n.
Tout argci t dû à la société devra être 

piyèàM. Gorge Philbert.

SOCIETE
1U Juillet 1880Ottawa, Unt.,

Cher Monsieur,— J’ai beaucoup «le plai
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les aflecti 
dus poumons, soit pour les 
adultes, car j’en ai fait "sage pendant dix 

fans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte
ra do son usage. Tout à vous, John Hili

Le Dr DUHAMEL étant obligé défaire 
une absence do deux mois pour remplir 
ses devoirs parlementaires, a induit le 
Dr F. W Church, d*Aylmer, je ne méde
cin déjà avantag ivement connu dansl- 
district d'UVa» a, à se joindre à lui, pour 
la pharmacie el la pratique de la profes
sion médicale, lusqu’à ce jour le Dr 
Duhamel ne s’est pas occupé activement 
de la pratique de sa profession ; mais, dè- 
aujourd hui, on peu requérir ses se-vices 
ainsi que ceux du Dr Church, le jour et la 
nuit. Ils seront en état de répondre à 
l’appel des malades dans la cité de tiull 
et les environs.

La pharmacie va être augmentée consi
dérablement, de sorte que le public y 
trouvera tout ce qu’il faut, à très pas prix
No 230, rue Principale, Hull

Près du nouveau bureau de poste.
Hull, 3 janvier 1884

enfants ou 1rs

IM,111»Marchand dr

PEINTURE
D’AUTOMNE ET D’HIVER

ET DE VITRES. 
526 EUE SUSSEX 

O T T A W A
CHAPEAUX et CASQUES,--Le» pilules de noix longues du 

XL-Gale guérissent le mal de tête, 
eu: —25c. par boite

est des p considérables et comprend 
•o-ites les nouveauiés.M. Arial se charge de toute 

commande dans sa ligne d’af- 
laires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Notre as.'Gi liment est môme trop considé
rable, nous voulons le diminuer enToute personne désirant laisser son 

ordre, soit pour pantalon ou babil 
lement, ferait bien de ae hâter 
d’aller à l’établissement N r^-York. 
No. 523, rue Sussex, où >i J. L 
Beaudry vient de recevou de beaux 
tweeds, derniers patrons, tout laine, 
desquels il peut confectionner un 
Habillement complet dans les der
niers goûts pour la modique somme 
de 810 seulement.

Livres de comptes—Ayant reçu 
dernièrement un grand lot de livres 
de compte, j’offre de les vendre à 
10 pour cent meilleur marché qu’à 
l’ordinair-. Profitez de l’occasion 
et venez faire une visite à la librai
rie Canadienne-française.

P. C. Guillaume,
No. 455, rue Su

ÏEfflllIT A BON MARCHE.
NOTEE ASSORTIMENT DE

lm Les propriétaires tr<uveronl 
an grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes 

17 mars 1883

CHEMISES
DCRIOiN & DELORME, 

ARTISTES-PHOTOGRAPHES,
HO Rue Sparks et 569 Hue Eusse*,

île toute description, est le plus conside
rable qui soit en celte ville.

Nos Prix sont des plus Populaires.
la

VAulETE PRESyU’INFINIE DE
OTTAWA.

Nouveaux fonds de scènes variés, peints 
pav les meilleurs artistes du Cnnadu. 

Grands avantages pour les fêles
Un© douzaine d© Portraits

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

$8.00.

Photographias de toutes grandeurs, 
faction garantie.

Une visite est sollicitée chez
DORION et DELORME,

No. 140,
569 r;:e Sussex, coin de la rue 

18 Oct. 1883.

COLS,AVIS PUPLIC est donné par le présent 
qu’une demande sera faite au Parlement, 1 
sa prochaine session, pour obtenir un act. 
constituant la Compagnie du chemi 
fer de Vaudreuil et Près

. CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNGH! DE CORPS, etc.

cou.
LACOSTE, GLOBENSKY, BfSAILLON & 

BROS'EAU, 
Avocats des requérants. 

Montréal, 14 novembre 1883.ssox
277, ME WELLlViTitH,

C. Gagné et Cie
—læ meilleur remède connu con

tre les affections de ta gorge et des 
poumons est le sirop de gomme 
d’épinette rouge de Gray. Des 
milliers de personnes en fout usage 
et toutes s’accordent à le proclamer 
des plus efficaces. Dans les cas 
de toux violente, les patients qui 
ne peuvent dormir la nuit n'ont 
qu’à prendre une ou deux doses de 
ce remède pour se guérir radicale
ment.

Faites-en usage et vous serez 
convaincu. En vente chez tous les 
pharmaciens ; prix, "25 cts et 50 cts 
fa bouteille.

E. V8 Z1NA
BIJOUTIEEt et HOKI.OUElt

No, Ô36. Rue Sussex,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L’A '1

Assortira r.-t complet de Bagues,.
Epingles, Boucles d’oreilles. M 

en or et en argent
A MOITIÉ PRIX

ge fait à ordre sous le pl 
délai à des prix modérés.

AGENT pour la célèbre montre Waltl

E. VESINA,
Porte voisine du V,iRIi:TT HAÏ I

rue Sparks et 
Rideau. 5 mars, 1883 la

là.

■ti
Bassin deCarenags
COLOMBIE BUTTA N NIQUE

A u is aux \hôteliei s—Je vendrai, 
au prix coûtant, d’ici au mois de 
mars, Vins rouge, blanc et Sherry, 
Brandy, Gin, O.d Torn, Itye, en 
caisse et au gallon. Pour vous cou 
vaincre du.bon marché, venez nous 
faire une visite.

N. A. Savard, rue Dalh'uisie.

/Ann- .ux
ï4-

CHEMI* DE FER IITERCOIOIIHL UJ VOL,"

82—ARRANGEMENTS D'MVER-iO

P. C. ÂICLAIR DES SOUMISSIONS cachetées, adressée 
au soussigné, et portant la suscriptio 
•Soumission pour Bassin de Carénagi 

0. fi.," seront reçues à ce bureau jusqu1 
VENDREDI, le 8 Février, 1884, inclusive 

îr la construction et l’achèv 
ie non te. minée du

A partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 
les trains voyageront tous les jours (di
manches exceptés) comme suit :
Départ de la Pointe Lévis........
Arrivée à la Rivière du Loup 

Trois Pistoles....
Rimoustli............
Campbell ton-....
Dulhousie...
Bathurst...
Newcastie 
Mcncton.....
Saint Jean- 
Halifax.......

Le train si race rd à ,l la Courbv 
de;> Chaudière ' avec lé train du Gra id- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m.

Les trains d’Halifax et Saint-Jean se 
endent à destination le dimanche.

Les trains quittant H-ditax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se 'accordant à 
a courbe des Chaudières avec le Gram 
Trorc à 9.23 p. m., restent à Campbelltoi 
le dimanche,

Le char Pullman qui part de Montré&i 
les lundi, mercredi et vendredi se ren-i 
directement à Halifax, et celui qui part le 
mardi, le jeudi et le samedi se rend o 
Saint-Jean.

Pour billets et tout arrangement cou 
cernant le Iret et les passag* rs, s’adresser* 

R. C. W. MvcCUAlG.
Agent.

—hm.p du Dr Coderre pour sou 
lagei 1 t» douleurs des jeunes en 
fants —25c. par bouteille.

Pus de humb tg—Encore un non 
vrau témoignage en faveur de la 
Valeria. Qu’on lise la lettre de M. 
Girouard, dans laquelle l’ex-déput‘j 
de Kent, reconnaît jue cette inesti
mable préparation lui a lendu la 
chevelure qu’il avait perdue. Avec 
une pareille -l.-conv ite il n’y 
plus lieu de rester chauve. Avis ù 
tous les intéressés.-

A ce sujet, il est bon que nous 
prémunissions ceux qui font usage 
de la Valéria contre la disposition 
générale à en employer plus que la 
direction l’indique. Il est absolu
ment nécessane de se conformer 
stiietement aux directions. L’excès 
est nuisible.

T AIL LE VU MILITAIRE
OTTAWA

I a
8.10 a.m. 

12 55 p. m, 
2 05 p. m. 
3.49 p. m. 
8 35 p. m. 

.... 9 15 p. m.
.............. 11.17 p. m.
......... 1 \52 p. m.
.............. 4.00 a. m.
••••.......... 7.30 a m.

........... «12.45 a. m

FOURRURES ment, poi 
de la part

ilassiiiceCannage,au Port j’Esquimali
COLOMBIE BRITANNIQUE, 

conformément aux plana et au devis que 
l’on pourra voir au Ministère des Travaux 
Publics, i\ Ottawa, et en en faisant la de 
mande à l’honorable J. W. Trutch, à Vie 
toria, O.B., ùpaitir de Lundi, le 24 Décctu 
urv prochain

vemeoi
do

Habillements, une spécialité, au magasin 
militaire de Broadway,

133 rue Sparks, Ottawa.
do
do
do Le public d’Ottawa et de ses environs es 

invité à venir examiner notre assortimen 
contenant ce qu’ily a de plus nouveau e 
de plus élégant en toit de

do
Les messieuri désirant avoir un habille

ment complet devraient rendre une visite au 
magasin militaire Broadway où les étoffes 
dans les meilleurs goûta vioinetit d’être
”Çne,‘ P. C. AUCLAIK, Prop.

133, rue Sparks.

Première qualité de draps noirs anglais 
venant d’être reçus au magasin mhita re 
Broadway. Ces drap-- seront spécialement 
pour habits de cérémonies et la meill- ure 
place pour les avoir est chez

P. C. AUCLAIR

do
do
do

MANTEAUX ET D LfflANSdo
en SeAiSirin et doublés eu fourrures, pou

Une spécialité de gar 
Manchons, Gants, Ci, 
mitaines.

Le plus bel assortiment qni existe 
Ottawa, dans lequel on n’a que l’embarr 
du choix. Les prix sont toujours les pl

missionnaires sont avertis que 
leurs soumissions ne seront point prises eu 
considération, si elles ne sont faites sur le. 
formules fournies, si les prix ne sont poin 
indiques eu regard de tous les items qui, 
figuren', et si elles ne portent pas leur 
Vroîuop signatures.

Chaque soumission de\ra être accompi 
uéf l'.'un chèque de banque accepté, pot 

ia iomme de $7,500, fait payable à l'ordi 
de t honorable Ministre des Travaux Pu 
blivi et qui sera confisqué si la persenm 

soumission aura éu acceptée, refuse 
îgner le cor trat sur demande à elle faite 

à cei effet ou si elle ne le termine pas intÀ 
g.nlenent. Si la soumission n’est pas ac
ceptée. le chèque sera remis 

Le Ministère ne s’engage à accepter ni la 
plue i asse'ni aucune des soumissions.

Par ordre.

nitures de fourr rcs, 
apeaux, Casques el

bas, chez
133, rue Sparks H. L. COTEHabillements et pardessus d'hiver de 

mière qualité, vendus à 10 pour cen 
moins que les plus bas prix ordinaires au 
magasin militaire Broadway, 133, rue Sparks
Ottawa.

Donnez vos commandes pou • habits de 
cérémonie au n agasin militaire Broadway, 
et le moins cher de la ville.

P. G. AU LAIR, propriétaire,
133, RUE SPARKS, OTTAWA 

17 jan. 83.

prc- 
t de 128, Rue Rideau.

Sept. 188
PIANOS HEINTZMAN, 

carrés et droits, 
ORGUES HARMONIUMS 

Bell et Karn,
Tabourets, Couverts de Pianos, 

En vente chez

la

U AVIS PL BUC
Est par le présent donné que je ne serai res
ponsable d'aucune dette contractée en mon 
nom sans un écrit de ma main.

AUGUSTIN MARCOTTE. 
Salet-André Avellln, 1* janvier 1884. 2s

dFe’
H. ENNIS, 

Secrétaire.D. POTTING ER,
Surintendant général, 

Ottawa, 19 Déc 1882
Workman^ Bush et Cie.

158, rue Sparks. Ministère des Travaux Publie, 
Ottawa, 12 novembre, 1883.U1 an.

1
:L



FAUTE ET MIME-

UKUXIBME PARTIE

y
iSuiî.-l

Compromise par son silence 
et plus encore par les lettres 

u’elle avait écrites à son mari, 
devaient rien < raindre du 

côté de la marquise. Elle était 
" bel et bien leur complice. En 

supposant qu’elle fût poursui
vie par le remords et l’horreur 
de tromper le marquis, ils n’ad
mettaient pasqn’elle eût le coura
ge de se faire leur dénonciatrice. 
D’ailleurs, en révélant le crime, 
en accusant sa mère of son frère, 
ce qui leur semblait 
truositô, ne s’accusait-elle p' s el
le-même?

La mère et le fils si dignes 
l’un d■_> l’autre, décidèrent donc 

| * qu’ils attendraient les événe
ments. et se tenant sur leurs 
gardes, c’est-à-dire constamment 
prêts à se défendre contre n’im
porte quel danger.

Un mois s'écoula. Ou était ar
rivé à la fin d’octobre.

Un matin, vers dix heures, on 
sonna à la grille du château. 
Aussi! ôt, tout le monde fut sur 
pied. Un domestique courut 
ouvrir. Une chaise de poste, 
traînée par deux chevaux vi- 

entra et vint s’arrêter

RES as ne

JE

une mons-

:NS de L’OUEST

mes in 8, de 800 

Il gravures—$3

LE: LOEDBEA- 

ET SIE JOHN 

A LD—Brochure

go u veux 
devant le grand escalier.

C’était le marquis de Coulan- 
ge qui arrivait accompagné du 
docteur G-eudron et de son vieux 
valet de chambre.

Madame de Perny et son fils 
devanç int la marquise, se préci
pitèrent au-devant de voya-

(

cents.

geurs.
M. Oendron mit pied à terre 

le premier et tendit la main au 
marquis pour l’aider à descen- 

' dre.

JE L’OTTAWA

ses ressources 

reslières, miné- 

liemins de fer, 

te—Brochure de 

cents.

M. de Coulange n’était plus 
* reconnaissable. Assurément, il 

^ -1 était toujours très-faible et récla
mait encore beaucoup de soins 
avant qu’on pût espérer sa gué
rison complète ; mais il n'avait 
plus ce teint livide et jaunâtre 
et cette maigreur affreuse qui, 
naguère encore, le faisait ressem
bler à un cadavre.

Avant q u’il eût le temps de 
jeter un regard autour de lui, il 
se trouva dans les bras de mada
me de Perny. Il l’embrassa af
fectueusement, ensuite ce fut le 
tour de son beau-frère. Le mar-

WEIGHT OU 

ION ET COM- 

1 BOIS—Etude quis était très-ému.
Je sais tout ce que je vous 

dois, leur di -il, je vovs montre
rai bientôt ma reconnaissance.

Puis voyant apparaît e la mar
quise.

• Ah! Mathilde! s’écria-t-il, en 
ouvrant ses bras.

». e La jeune femme était v mue 
' lentement ; car elle se soutenait 

I à peine sur ses jambes fléchis- 
! , sautes. Toute en larme, elle se 

jeta au cou du marquis.
Oe fut une délicieuse étreinte, 

pleine de tendresse et d’amour.
Pour Mathilde, c’était plus 

que le retour de l’époux aimé 
après une longue absence. Elle 
avait vu partir le pauvre con
damné à mort, c’est un ressus- 
sité qu’elle voyait revenir.

Edou..rd, dit-elle, ne te fati
gue pas, appuie toi sur moi.

Oh ! je suis plus grand gar
çon qi e cela, répondit le mar
quis d’un ton joyeux, n’est-cepas, 
docteur ? Je marche seul main
tenant, et, si je me sers encore 
d’une canne, c’est uniquement 
pour faire le coquet.

Pourtant, ma chère Mathilde, 
continua-t-il, je prends ta main 

* ‘ pour que tu me conduises près
de noire enfant.

La marquise sentit comme une 
grifle de fer labourer sa poitri 
Une sueur froide mouilla i 
front et elle crut qu’elle allait 
défaillir. Mais elle se remit 
assez promptement et, sa main 
dans celle du marquis, elle mon
ta les marches de l’escalier.

Tout bas elle se disait :
—Voilà le calice, voilà mon 

martyre.
Elle mena le marquis dans la 

chambre de la nourrice. Mada
me de Perny, Sosthène, le doc- 

. tenr et Firmin y entrèrent der
rière eux.

mencements de 

l’Ottawa et sur 

ce de bois.—

IL FEE CANA 

PACIFIQUE —

0 pages—25 cts.

INS-FRANÇAIS 

Discours pronon- 

; 4 octobre 1882.

i

se procurer ces 

faisant parvenu 

i du Canada
ne.
son

PEIJXLLETOÎT Carnaval d’Hiver a MontrealSosthène et sa mère étar nt 
pâles et agités C’était le mo 
ment de la dernière et suprême 
épreuve et, certes, iis étaient loin 
d’être tranquilles.

La nourrice tenait le petit sur 
Elle se leva. Le

-•A
PILULES PURGATIVES 1Des n-illiers et des milliers d'étrangers 

ne manqueront pis de se rendre à Mont
réal au commencement du mois prochain 
pour être témoins des belles létes du Car
naval de 84. La plus grande attraction ne 
sera cértiinement pas ni le palais de glace, 
ni les cours s etc., mais bien plutôt la 
grande installation de pelleteries de toutes 
sortes au magasin de Ghs Desjard 
Bu effet rien n’a été épargné pour 
l’aittenlion des étrangère. On y verra ex
posées avec un goût parfait les fourrures de 
toutes les parties du mord»*, telles que 
Seal, loutre de mer, loutre du Nord, mou
ton de Perse, hermine, alaska, aslracan. 
bokhara, écureuil gris, renard argenté, ro
bes de buffle, bœuf musqué (musk ox), 
chèvres grises, ncires et o anches, ours, 
etc. Les capots et manteaux se comptant 
encore par centaines, les casques et les 
mdnehons par milliers. Il y a du choix 
plus que jamais ; et les prix sont bas, plus 
bas qu’ils n’ont jamais été : aussi c’est le 

d’ac ;eter des pelleteries, et si vous 
avoir un bel article, un article de

fEXTMIT atijffi TON» AmLÀffltCX Un D GUILLIÉ a
| Préparé par PAUL GAGE, Ph*«™, seul Prepriéltire, 9 r. de Crenelle-Si Germain. PAU1

L'action de l'ÉLIXIR GUILLIÉ est toujours force aux organes. N'ei 
bienfaisante. Comme Purgatif, il est tonique *fn'rr, U peut ôi rendu

ses genoux, 
marquis s’approcha. Pendant 
un instant, il regarda l’enfant, 
ayant dans le regard une indici
ble ivresse. Pub, il le prit dans 

bras, l’éleva à la hauteur de 
lèvres et lui mit un baiser 

sur le front.
—Cher petit être, dit-il d’une 

voix vibrante d’émotion, tu au
ras, je l’espère, le cœur, la no
blesse, la grandeur, les senti
ments généreux, tous les hautes 
vertus de tes ancêtres.

Puis se tournant vers la mar-

Xigtiant i<-
- Sisante. Comme Purgatif, il est tonique

> on même tempe que rafraichueant ; il aide et suçote aux enfants et aux tu
> corrige toutes les secrétions et donne de la crainte d’aucune vspèce

Une expérience de plqs de soixante années 
était d'une efficacité incontestable contre toutee les

illustre avecinset Cie.
e (i'itccu’.

a démontre que rjfcf /.*;«#• #» nI ' ï
FIÈVRES ÉPIDÉMIQUES, DYSSENTERIES. CHOLÉRA- AFFECTIONS 60UTTEIIÎFS », !

or en général comme dépuratif dans toutee les MALADIES COKGEBTIVJ i* < .
fst les Pilule# d'Brtrait d'Él ijrir du JDr Guilllé contiennent. so >
J J petit volume, toutes les propriétés toni-purjatices et dépurantes (h cet /..
J ■ Files conviennent surtout à la classe ouvrière. a laquelle cites entent les 
* F penses const e cables des maladies et les pertes de te,
kl Dépôt à Québec : Dr Ed. MORIN * ©•, Pharmacien

ses
ses

:

imistc, 314,

La UKAITÉI ETKHNKI.I.B de la PB AV iU»M par l'u.fl». d- W

PARFUMERIE OBiZA|
de T.. LEO-BAND, Fournies :ar de li Cour de Sr<« r

• CRÊME-ORIZA*
|tej^-VOXnlfl.ENCitg|j|él ^ ____

OBIZA-viLOUTÉ
Lue sthonor£J2>?

■:r,
choix et à grand marché allez chez

quise :
—Mathilde, cher Mathilde, 

reprit-il, cet enfant, ce fils que 
tu m’as donné est le gage de 
mon éternel amour, il n’est pas 
seulement l’espoir de notre mai
son ; nos joies les plus pures re
posent sur sa tête, et par lni no
tre vie aura tous les rayonne 
ments.

La marquise ne répondit pas. 
Elle ne pouvait rien dire. Elle 
s'était un p iu éleignée et eilete- 

têie baissée pour cacher

CHS. 1>ES JARDINS et Ole ,
637, rue Sto-Catherine, Montréal, 

à l'enseigne des 3 Lhevreux.

I

ORIZA-LAÀÏTÊ < 'Mendie.

LOTION ÊUULSm 
Blanchit et rafraîchit la Peau 

Fait disparaître les taches de ro îsseur.
! m

h *•»..» WTHSOII5 tm «JRE RTONüANTE 3£
n~r ii*iure.U 11:omplè-Je, sousigné, déclare avoir perdu co 

temenl la c lievelure il y r deux ans 
dant res deux uns, j’ai essayé tous les reme- 
des possilil-is, mais sans succès. En vovant 
l’annonce de la “Valeria’’ dans la_ “Miner
ve,” i eus ia curiosité de m’en servir 

J’en achetai une boite chez MM. Lavio- 
lette ?t Nslson, pharmaciens, rue Notre- 
Damv. Csat M. Laviolette lui-même qui 
mêla vendue, et il 
tais alors- il y a en 
temeut chauve. Je 
boite et elle a suffi 
lure d’auUefois, un peu p 
dant. 1 s cheveux étaient 
ceux qui me connaissent 
émerveillés du résultat.

Je puis gardien de la barrière de la Côte 
Saint Antoine, et je serai heureux de don 
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d'attester \ tous ceux qui voudrout se ren
seigner. Je donne ce certificat de 
propre mouvement, en justi 
naissance oour l’auteur d 
leuan déco

IM r."
RTV 'rXî-

apt • 11 ion ne-ptr

SAVON suivant là formule du X)r 0. TIE VEIL 
Le plus doux â la Peau. six

#;;i ,VŒfp‘d,îïu jjh ESS.-ORIZA
luu tSiNsPHm* I 1 WniÉfatfA

? 1 |i «nuimirBéAiâieuiKne ;; Parfums à tous los Bouquets de fleuri noutollos.
ip \ «w* ■»*.

,'f fl- viwye i» Hàie, awTeohee ; i 
'il, de B « Itérés W * : j

LIS PAR

r!iir-
6
B iï£pourra attester que j é- 

vrron six mois—complè- 
rvi d’une seule 

cheve- 
aire cepen 

lus fins. Tous 
t comme moi

SORIZA-VELOUTÉliait sa 
son trouble.

Cette fois, M. de Coulange s’a
perçut de l’attitude ejibarrasste 
de la jeune femme. Il se dispo
sait à faire sa remarque tout 
haut, lorsque madame de Perny 
s’empressa de lui dire à voix 
basse :

—Ne laites pas attention, tan
tôt je vous expliquerai cela.

Puis élevant la voix, elle reprit 
audacieusement :

—N’est-;e pas qu’il est gentil 
comme un chérubin, monsieur 
le marquis ? Sosthène prétend 
qu’il ressemble à Mathilde ; mais 
je ne suis pas son avis. Mon 

le marquis, ne trouvez- 
pas comme moi que c’est 

à vous qu’il ressemble ?
—Nous verrons cela plus tard 

répondit M. de Coulange en sou
riant.

Et il remit l’enfant dans les 
bras de la nourrice

A ce moment, un domestique 
vint annoncer que |le déjeuner 
était servi On passa dans la 
salle à manger et on se mit à 
table. Le repas terminé, mada
me de Perny prit le bras du 
quis et l’emmena dans sa cham-

51
Cn>» *».v- «r|(C/*wie. ime suis ser 

à me rend POUDRE do FLEUR do RIZ adhérente â la Poau. -—g,™-
Produisant le veioute de la PP Jle. U

ORIZA-OIL, Huile pov r les Ghev
3E JvffcT-TT-UR DE8 E3 OQWTRErAÇO^S

Dépôt principal 207, rue Saint J cnore, Puri».

renüre ma 
ilus claire

son

J. A. VO tlIiW UÆ Sirio lie?. : Bailli du Or Goderre
BOUCHER.

CHAS DESJABDINS
veil-

sirt p est prépa
rée avec l'approba
tion des professeurs 
de l K oie de Môde- 

do Chirut* 
Montréal,

: Médeci» 
l’Universit# 

du Collège Victor

L\ce et en re 
e cette mer

$ -i,a,”

No. 7 RUE EUUIN,uverte.

Montré» 1, 23 Juillet 1883.
Q&En vente chez C. O. Daciei, 

pharmacien, rue Sussex, Ottawa.

Etal No. 14, Marché By,'ittawa gPIERRE DAME.
OTTAWA.

A toujours à son Eta! un 
complot de

Viandes de premier choix

assortmentAGENT D’ASSURANCE
sur la V 1 E et contre le FEU,

Cité et District d’Ottawa. Le sirop des or« 
uts est supèrieui 

ites les prépa» 
ns calmante* 

Vrtea aux môn •: 
de famille pour wii.f ve • la santé de leu;i 
enfants; ii punitif- donné a .ec la pli w 
grande confiance aux entants dans les ce» 
suivants: CvLq.it. Diarrhée, Dypsenterk, 
Dentition doulo*'rv.se, insomnie, Tous. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demande? 
n’en achetez, point d’autre.

En vente p“.r tôui e Canada et les Etats 
Unis

AU CLERGE Telles que BŒUF,
MOUTON.

VBAÜCOMPAGNIES BEPUÉ8KNTÉK8:

Cri Citizens, DK MONTRÉAL 
La Ko t/ierii, Co. A NUI -Ai S K, 
La Caledonian.
La Phœnijc,

AGNEAU0TTAW1 PLATING WORKSsieur
vous LABO SAuB»

LARD FRAIS, SAUCISSES, et .. etc.,
A des prix qui défont foute rompe 

lit ion.
g®*Une visite est sollicitée.
Ottawa, 28 mars 1883

Toute espèces d’ornements d'église, tels que 
VASES,

do
do

CALICES,
PA TENES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX, 

OSTENSOIRS, 
BURETTES, 

ENCENSOIRS 
CHANDELIERS, 

Et autres ornements d’autels.

Capital et Actif Réunis le Si'-op dü Dit Godkurk et

FAULT. C. DUMAIS,au delà de

m, $40,000,000
ASSURANCES SOLLIOITERS,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et CvJÜRTIER.

PRIX. 2» CU U lîOUTEILLE,Arpenteur de la Puissance et de la 
Province de Québec Sen] propriétaire, 

» Ê Mo G A JL. K, Chimiste. 
MontrésExplorations et arpentages faits à la de

mande des propriétaires de limites, de 
fermes et de terrains miniers, ainsi que 

(Field Books).

fa.18*3.

plans et journal d’arpentage 
Bureau : 23 rue de l'Eglise A WHOLESOME I URATIVE., OttawaACTIONS de Banques et de Compagnies 

incorporées, achetées et vendues pour ar
gent et sur marge.

mar- Calices et Ciboires d'.rés au 
vermeils, une spécialité.

Le seul établiaaemeot de ce genre fc Ottawa

J. F. Q ARROW,
170, RUE bPARKS

Ottawa, 29 janvier 1883.

KiSïSlVtiD IN

| Every Family.Poudres de Condition d'Alexandfibre
—J’avais hâte de me trouver 

seul avec vous, lui dit M. de Cou
lange. Je n’ai pas à me plain
dre de l’accueil qui m’a été faite, 

ce n’est

EMPRUNTS négocié? pour narticuliera, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es « t Eglises à des condition»- très 
avantageuses. Taux d'intérêt réduits:

BOULES POUR le» ROGNOM1 ‘ N ELL i*NT AND RE- 
VRGbhJNO FRUIT LOZ 

'■"’“v j'NGE for Constipation,

k* v/>)c / SUPlPIOR TO PILLS
y «It'S • /and all other system- 

«/- / "■*•" rvgiilating inedlrlnes.
k‘a ’■w the dodb ih small, 'X ÜVR ll'j- THE ACTION PROMPT, ‘ C ^ U E TASTE DELICIOUS.

Lf A * «viles and children
UliC It.

\rprli. ,. • ».ti. Large boxe», 60 cents.

BT AU'. ABS

MEDECINES CELEBREEARGENT placé sur garanties e première 
classe.

LES capitalistes 
tage à correap -ndre av ;c

M. Chas Desiaràins,
Block «le l’hôte1 RuMsell, rot 

Sparks Ottawa.
de Commerce et Droits d’Auteur

la.
mais je vois, je sens que 
point là la joie et le bonheur aux
quels je m’attendais. J’avais 
déjà remarqué autrefois qu’il y 
a en Mathilde un fond de tris
tesse, dont j’ai vainement cher
ché à pénétrer la cause. Au
jourd’hui, cette tristesse inexpli
cable est devenue plus appa
rente ; on là voit dans son re
gard, dans son attitude, on la 
sent dans l’expression de sa phy
sionomie. Je vous en prie, ne 
me cachez pas la vérité ; que se 
passe-t-il ?

—Bien qui soit de nature à 
vous alarmer, monsieur le mar
quis. Vous savez combien vo
tre femme est sensible, et vous 
comprendrez qu’il reste encore 
des traces de ce qu’elle a souf- 
lert pendant ces longs mois pas
sés loin de vous dans ces inquiéj 
tudes mortelles Sa santé s’est 
affaiblie et le moral a été un peu 
a’teint. Pour ne vous rien ca
cher, je dois vous dire que nous 
avons craint en même temps 
pour ses jours et pour sa raison. 
Mais j’étais près d’tile, je lui ai 
donné mes soins, et j’ai eu le 
bonheur de la mettre à l’abri 
d’un danger et de triompher de 
l’autre Avec le temps, entou
rée de votre affection. Malhilde 
retrouvera sa gaieté des jours 
heureux": vous verrez peu à peu 
disparaître cette langueur qui 
vous inquiète. A votre arrivée 
avec quelle joie elle s’est jetée 
dans vos bras !...:..Monsieur le 
marquis, je veux bien vous le 
dire, votre femme vous aime 
trop !

—Oui, oui, elle m’aime.......
Oh ! je n’ai jamais douté de sa 
tendresse !

POOR LKS
trouveront leur svac- ChevaïUK

LALe plus grand remède Américain 
contre le RHUME, LA TOUX, UASIH 
ME., LA BRONCHITE, U EXTINCTION 
DE VOIX, L'ENROUEMENT ET LES 
AFFECTIONS DELA GORGE.

Prépare avec la meilleure gomme d'épi- 
nelle rouge (goût délicieux) balsamique, 
adoucissant expectorant et tonique. Su
périeure à n'emporte quelle médecine 
offerte pour la auérison des affections 
ci-dessus énumerees. Combinaison scien
tifique de la gomme qui suinte de l'épi 
nelle rouge—sûrement la gomme brute 
du plus grand prix pour les fins 
médecine.

Agbnt a Ottawa :—C. STKATTON.
Coins des rues Dalhousie et Sainl-PatncK

a VIS.—Les médecines ci-dessus, cele 
\ bres dans tout le Canada pour leui 

efficacité ne se trouvent que chez M. < 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les onlieiatjons.

MACHINES A CüUDRriMarques 
enregistrés. 

1er déc. ortimrnt de MachinesLe plus g ran- 
à Coudre des

lan

T- ALEXANDERPilules de Noix Longues Composées 91 EIIJ.LUJv » >1 I A r BIQUE*
et aux conditio •' ‘ -*j lus /a ’les, compre
nant (pou; ***i 'eHli
Itoynl, WIlHt ï' Sî' wnvf, Wml, 

ïor, %vw *, viltile,
W» I WàlfM n.

la0 Nov. 1882
De McGALI-

Recouverte» ei Whu'

JQS. SENEGAL
Entrepreneur de Pompes Funèbres

265 et 201 a»
RUE DALHOUSIE, 

OTTAWA,
1 l'établissement te plus grand et le 

plus complet de la province 
d'Ontario.

de la
Pour la 

ï son certa
toutes les aflet» 

^Ki lions bilieuse*, 
torpeur du toit, 
maux de têu, 
in dl ges tiouF 
étourdlssemeri’i
et de toutes iet 

le mauvais fonctionLe*

(Machiuw y Cou die pour fabrique)

8inr?f:' -,e No. 2.
Machines de 1 aû.t's pour coudre avec 

le !il ct '*t,.) v ce le fcrai dur. 
Machines do .> .-#•«/. j à rapiécer pour

labncu de chaussures.

Dans cette 
prépara-

gomme ne 
se sépare 
'a mais et 
ses propri
étés anti
spasmodi
ques, bal
samiques, 
ex pcclo- 
ranles et 
l o niqu e st 
sont con 
servies.

Ce sirop, 
prepare 
avec soin 
à une basse 
empéralv- 

rc contien- 
une grande 
quanti t é 
de la me il
leu e gom
me en iolu- 
linn com-

7 out le 
monde a 
entendu 
parler des 
effets pro
digieux des 
épinetles et 
des pins

e -i,
c

SIROP

OE malaises causés par 
ment de l’estomac.

pilules sont fortement recommande! 
e étant un des plus sûrs et des p’u 

caces remèdes contre les maladies pî»"-t 
haut mentionnées. Elles ne contienneu 
pas de mercure ni aucune de ses prépara
tions. Tout en étant un puissant purg 
pouvant être administré dans n’import' 
quel cas, elles ne contiennent aucune dt 
ces substances délétères qui pourraient o 
rendre préjudiciables à la santé des enfanv 
ou des personnes âgées. Les Pildlks ri 
Noix Lo g de» Composées, ds McGals, sor 
préparées avec soin, avec un extrait coi> 
centré, tiré de la noix longue et combler 
avec d’autres principes végétaux, de me* 
nière à les placer au premier raug paru t 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pri
sent offertes au public.

B. R McGALK. Chimiste 
Montrée-

IL W MARTINdans l eô 
cas de ma
ladies des

Ces îl«. !';«« Kfdcau.GOMME Le seul établissement de cc genre 
la ville où vous pouvez vous 

procurer tous ce qui est nécessaire 
pour le dêcord des chambres funèbres 

Les personnes donnant leur com
mandes au moins DEUX HEURES 
avant le départ du train ou du 'hu

ant avoir confiance qu’ c lies

la10 Kent. 1883da:spoumons.
En France 

les méde
cins en
voient ré- 
y u lière- 
menl leurs 
patient s 
pris de 
phtisie 
dans les fo
rêts de pint 
et t eu r 
prescrivent 
une infu 
non faite 
des bour
geons d'é- 
pmette

Son efficacité remarquable dant le 
soulagement de certaines formes de 
bronchite. et son effet pour ains idire 
?dscifique dans la guériso -i des rhu
mes obstinés sont maintenant connus 
du public en général.

Vendu par tous les pharmaciens respec
tables. Prix 25 cts. et 50 cts. la bouleilc.

Les mots “ Sirop de gomm< d'epintlU 
rouge de Gray ” constituent notre marque 
enregistrée de domnurce. nos enveloppes 
et etiquettes sont aussi enreaistrées.

KERRY W Al SON * CO.
Pharmaciens m gros,

Seuls propriétaires et fabricants.
Montréal.

éÉÉ^D’PlNETTt «ÿ
teau peuvent 
seront servies à point.

Un barbier de première i tsse est 
engagé pour 1 usage des dt-tnaudes.

On peut s^adn sse 
Senécal la n lit comme le

AVIS AUX es;repreneurs
ROUGE ir chez M. DES SOUMISSIONS CACHETEES, adres

sées au sousaigi'S et endossées: “Soumis
sions t our les Ti- ,i de Ooboueg,” seront 
reçues jusqu M 1 Lit)!, 5 Février prochain 
inclusivement, put. '.a construction d un 
nouveau prolongée 
hâvre de Uobo .
plans et devis ;xnî»riTcc2, que, l’on peut obte 
nir et «'xami-. » au hu-eau du “Town 
Trust,” Oobvi

Les entreprer ure devront se rappeler 
que les eoum .«ols doivent être faites 
strictement conformes aux formules impri
mées et signées par ics BoumiiBionnairee 
mêmes.

Chaque

DB

SP^UCINE a la jetée d» I est, 
Ontario, suivant les° lac

GRAY. Une dos meilleures prepa
rations uffertej justir je 
au publie, puui lo soulag

ent immédiat et la gt:- 
rison de la Toux, du Rhnn •, 
de la Bronchito, de I* fi - 
rouement, de la Croui*« e 
dé toutes h* j maladies -U ». 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 25 et 
50c la i-outxiille.

McGALK, Chimiste 
■ Montre

ai
risï nui’

souir flivc doit être accompagnée 
d’un choque acceptv fait payable à l’o.dre 
de l’houvrab-fc MUiist',e aca Travaux Pu

es, égal à c’uc; pout cent du prix de la 
soumission, et z o <’hAqi e sera confisqué si 
le soumission:.nire re use de signer le con
trat lorsqu'il ci sera -eqnis, ou s’il ne com
plète pas l’ou ■ rage y i .1 aura entrepris. Le 
chèque sera remis à ceux dont les soumis
sions n auront pas Oh acceptées.

Le départeu eut ne sera pas tenu d’accep
ter la >lu^ basse ,v aucune des uoumissions.

Pour les meilleures ferronneries à bon mar
ché, allez cuez B. E. iMcDougall £cuzner

Le plue ancien magasin de ce genre à 
Ottawa, établi en 1850, à l’en,eigne de la

GROSSE T ARRIERE,

flue Sussex, et coin le la rue Duke,

8

L. A. Olivier
AVOCAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau e- 
Sussex, Block d'Rgleson, Oit. wa, Ont.

ter ARGENT A PRETE/ «
Ottawa, S janvier 1883.

CHA UDI EUES, OTTAWA,
Et à MATTAWA, P.Q.

I .«t c
F. H. ENNIS,

Secrétaire,(i suivre.)
MCDOUGALL A CUZNER. Mlniitèr-- de ■ ' ><trmx Publics, ) 

Ottawa, Jd Janv. 1884. j6m SI eetobrw 1883.•or. 188ÎJ

LE CANADA, 24‘Janvier 1684
■
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Payable’d’avance, par a 
do quat: 
do an œ 

Edt Hebdomanaire, pat

LA SOCIÉTÉ

LE CA

Ottawa et Hull, :

COUR

M. Variasse, M.

Il paraît que 
Fraser est malade

II est question 
nument à la mét 
McGee.

Il y a eu grands 
bntrz sir John A. h 
l’honorable M. Ca

Sir Alexander G 
l’Angleterre pour 
nada, d’ici à que'q

L’honorable M. : 
son siè^e, hier, au 
parait être beauco

Le délai accord' 
tion des bills oiivi 
jusqu’au 9 de févr

La reësion de la 
tario promet d’ô 
comme on peut le 
cle que nous pu 
autre colonne M 
plus compter sur i 
lui a pei mis de se 
Jes plus impoiitiqi 
vue des intérêts g- 
< t sa potition n’t 
ran te.

LÉGISLATURE

La législature 
ouverte, hier, ave 
ordinaire. U ms 
trône, Son Bonne 
gouverneur a ai 
dant l’année derr 
des statistiques av 
renseignements i 
vement à l’agricul 
trie de la pro vine 
du bien,op*ré pa 
santé de la provin 
bons résultats pr 
relatif aux bibliotl 
Parlant du jugeai' 
ment par le Cons 
que la chambre 
plaisir qu’en vert 
si on il est parfai 
que les législature 
droit de règlemenl 
des liqueurs.

A la dernière s 
ment fédéral, ajoi 
il a été passé un a 
les principaux che 
les provinces, et t 
de fer-qui se race 
corderont avec c 
soumis à l’autor 
gouvernement du 
de votre devoir, i 
jusqu’à quel point 
la surveillance 
provinciale les et 
en vertu de son 
ventionnés par le 
Vous devez aussi 
de l’Amérique bri 
permet au perle 
s’immiscer ainsi 
provinciales.

Après avoir dit 
ment d’Uutario e 
toba avaient déc 
question des fro 
Conseil Privé, S( 
tinue :

Parmi le? a

6e année

ABONNE!*]
CLUB DE RAQUETTES FRONTENAC Grande Vente à Sacrifice

t AVIS SPÉCIALE ----- DE------

PORCELAINES. VAISSELLEAssemblée et sortie du club, jeudi 24 
à la salle, 429, rue Sussex, 

énérale d

• l.

tesSortie générale de tous les c'ubs, vendre- 
i soir. Réunion au “Young Men s Amu- 

Club” 204, rue Rideau. Tous let 
! sont spécialement priés d’y assis-

sement 1 
membres sont spécia
ter FT VERRERIEPar ordre.

E. E. IÆMIEÜX,
Secrétaire.

La Compagnie «In Chemin 
«le Fer Tout «foit etre vendu au prix contant afin «le faire place 

pour les nouvelles marclian lises «In printempt q>]{ 
viennent d’Europe. . >Canadien du Pacifique

( Bureau du Secrétaire. I 
1 Montréal, 11 Janvier 1884

Le dividende semi-annuel sur le cap 
lions de la compagnie, au taux de tre 
cent par année, garanti par l’arrar 
intervenu avec le gouvernement 
nada, et un dividende-intérêt 
suplémentairc, au taux de deux pour cent 
par année, déclaré par cette compagnie, for
mant conjointement un dividende semi-an- 

r le dit capital-actions au taux

€. S. SHAW «fc Civ.,ital-ac- 
ois pour 
î^emcnt

semi-annuel
Importateurs directs.

Ottawa, 21 Janvier 1884

•V
de"

- ; s ï- ■...

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION oi: 1,’KST.

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

Duel su

Clnt| pour cent par année
SERONT PAYÉS LE

LOKDI, 18 FÉVRIER 1831
aux actionnaires inscrits à cette date.

Des mandats pour la valeur de ce divi
dende, payables a la succursale de la Banque 
de Montreal, 69 Wall street, New-York, se
ront livré» le et après le 18 février, au bu
reau des agents de la compagnie, MM. J. 
Kennedy, Tod à Cie, 63 William street, 
New-York, aux ac îonnaires inscrits comme 
résidents aux Etats-Unis et en Canada.

les auties mandats seront livrés, à la 
même date, au bureau de MM. Morton, Rose 
à Cie, Bartholomew Lane, Londres, Angle-

Les livres de transfert de la compagnie 
seront fermés à trois heufes p.m., le samedi 
26 janvier, et seront réouverts à 10 hi

m. le samedi 23 février "1884 
Par ordie des directeurs,

CHEMIN DE FER

“CANADA rww 1

Fignu Courte IA
VOIS la plus court::

ENTRE

OTTAWA isT MOSTHEAL
El tous les points A'l’est.

< : h a N G K M K N T D'HEUR E.

| CONVOIS a PASSAGERS i 
Tous J es .Tout-s

ENTEE

OTTAWA A MONTREAL
In

Iri aiigemcnlH «l’Iiiver, <*oin- 
menfiaul Lumli, 34 !>«■«*. 1883.

Les trains circulent d'après l’échelle 
d’heures suivante (3 minutes en avance 
sur l’heure d'Ottawa.

h h
si

M

ICHARLES DRINKWATER.
Secrétaire. TABLEAU DES HRS.

S« w
DECOUVERTE IMPORTANTE

CHARS PULLMAN.p-
Laisse Ottawa. 8DiPimiiamE Raccordement a la gare Bouaventure, de Mont

ra -il. a oc le .'icuiiii de fer Grand Tronc. Ver- 
mont Central. • t I s tra its du chemin de fvr 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Pr vinces maritimes, et a x vi les do 
Xuuvo.le Angleterre, Troy, A.bany, et Ncw-

A partir 
caleront o<

4.50 p.m.

12* P-
Arr. à Montréal...

Laisse MontriaLi 7 8
ANTÎ-D PHT ERIThllE

Arrive à Ottawa. 11 11
du fund' 
i mine su

If, Nov. 1883. les trains eir-

Montréal.
Spécifique contre la Diphihérie et au

tres maux de gi rge, guérissant 
Consonwsion, Bronchites et 

Rhumes.
LA DB’HTUERIE VAINCUE 1

LES CELEBRES CHARS PALAIS «rottwwn• I Arr. ft n 
11.35CALUIflF.T. UCHINEEi Cft ILLON

Trois des plus riches chars » n Auvri'iue, 
sont ait elms aux tibins do vitesse 

entre OLuwa et Montréal. Fri 4‘.ï UoiiIrVul. I Arr. a Ottawa.I tioSP,:r-i.VoAux ravages de cette maladie terrible et 
réputée incurable, on a trouvé un remède 
qui n a jamais failli. L’expéiience de plus 
le dix années de succès constants, et des 

laines de certificats adressés A l’inven
teur par des personnes notables et dignes 
de foi attestent l’efficacité v aiment éton
nante de ce remède.

Inventé et préparé par le
Docteur N. LACERTE.

Lévis, P. Q

T-ma les convois h poASagerF se rend nt direo- s ' 
t< ment à > ontréal, s.ns chungement de chars

dVoramf 1> Uiment d" tou8 les 
is quittant Ottawa it 8 heures du At

matin se raccordent au Coteau avec le ^ »
train direct pour Toi onto et toutes les 
stations intermédiaires qui arr.ve à Toronto 
à 10 heures du soir, Le train partant d’Ot
tawa à 4.50 p.m. se raccorde à la Statio 
Bonavtnture à Montréal avec l’ex 
nuit par le Vermont Central arrivant h 
St-Albans à 10.40 p.m., Burlington 12.10 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White Rivet 
Junction 2.55 a.m., Concord 5.35 a.m.,
Manchester 6.11 a.m., Nashua 6.55 a.m.,
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.3v a.m.

Ce train se raccorde il Nashua avec les

Eu connection à Mon1 real avec les Vains 
de chemins de 1er pour Quebec, Hali
fax. Saint-Jean. Boston, et tous le.» 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

ocomotiv
a itrcs tva 

Les Irai

Les trains pour L’OUEST Quitteront Ott .va
7.01 a.m.—Train mixte pour Chalk River, 

Pembroke et les points locaux 
de l’ouest.

10.45 a.m -Train express direct pour Perth 
Brock ville, Toronto, I) droit, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest viâ chemin du Grand 
Tronc. Aussi pour Utica, Al
bany, New-Yo'k, Buffalo et 
tous les points à l’ouest viâ 
U A B. R R.

12 70 p.m—Express pour Pembroke, North 
Bay 11 lous les points du 
haut Ottawa, se reliautà North 
Bay av. c le train mixte d> 
Sudbury et de toutes les sta
tic s intermédiaires.

4.20 p.m —Trains express de l’après-midi.
pour Almonte, Renfrew', Pem 
broke tl tout s les stations in
termédiaires, faisant connectioi 
a la jo ciion de Carleton avec 
le trains mixie pour Brockvill* 
et les stations intermédiaires. 

10.30 p.m.—Tran express du senr, tom 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pou l erth, 
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tous les points de 
l’ouest viâ G. T. R.

Pour les bilMs, le prix du passage, les- 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations i oncernant 
ies passagers, s’adresse- au bureau de* 
billets.

AMERS CA VADIENS
TRESOR DES DYPEL'TIQUEd
préparés aussi par le même, en 
les pharmaciens et en dépôt chez

EIJ5EAK A LABIE,
71 Rue Bolton, Ottawa

vente chez
W

les pou 

matin

field, quittant 
viâ. Fichburg 
4.30 p.m., arrivant 
matin.

pour Worcester, Providence et 
hits sur le N. Y. & X. E. R. R’s.

partant de .Montréal à 8.45 du 
se raccorde avec l'express de nui: 
t de Boston et New-York viû Spring.

00 p.m..

4 janvier 1884

t Boiston via Lowell à 7.uu p.m,. 
p.m. et New-York ù 

â Montréal à 8.25 du
A. PHlUFPB E. FAN ET, L. il. à 6.00

Solliciteur, Procureur, Notaire, etc
BUREAU : CIOIH DE PREMIERE CUISSECoin îles Rues RIDEAU ET SUSSEX, ET RAILS NEUFS EN ACIER

Les nassng rs pour lo Sud et l’est changent do 
chars à la gare Bonaventure a ' ontréal où leur 
bagage est trn. sféré sans frais extra et sans que

OTTAWA.
Entrée : sur la rue Sussex. 

1er inin 1883. Io imssng r ait à - on occuper, 
j Le^bagage est chéqué pour n’importe quoi on

es bill ts et tout, autre renseignement peu
vent Ct-e obtenus aux bureaux du Grand Trono. 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés d après l’heure du 75ème méridien 
laquelle est en avance de trois minutes avec 
l’heure d’Ottawa.

la

i

D. O. LINSIÆY,Chemin de fer du .%ti Gérant.
E. C. WINNIE,

Agent gén. dos passag 
Ottawa, 19 Nov. 1883.A PARTIR DR

LUNDI, 27 Septembre 1883
Les trains c.imi eront comme su l :

XÉT 36 RUE ELGIN. "Xàg
GEO. W. HIBBARD, 

Assistant-Agenl-Général des Passager
arguer b aker

8»u intendant-général. Aux ï inventeurs 
J. Coursolle & Cie.,
Solliciteurs de Brevets <f Invents v 

Dessins de Fabru/ue, Marqua 
/le Commerce et fie Bois 

Agences et Correspondant.-, aux Etais» 
Unis, en Angleterre et en Prance.

Malle. Ex |ire. W. C VAN BOUMS,
Administra teur-gé iDépart de 

Montréal pour
Quebec.........

Arrivée à Que UTILES s AtiHÉMIâ3.00 p.m 10.00p. 

9.30 p.m G.30 a
$Départ 

Québec po- 
Montréal.... 

Arrivée à 
Montréal.... 

Depart de 
Montréal po 
8t. Felix 1
Valois ..........

Arrivée à S. 
Felix de Va

Départ de St.
élix d« Va lois 

pour Montreal. 
Arrivée à 
Montréal........

de Présents de Noël !
CHOISISSEZ

9.15 a.m 10.00p. 

4 05 p.m 6.30 a J. C9UILS0LLE & Cie., 
Chambre Victoria, 

Vis-à-vis e bureau dus Brevets,
OTTAWA, Ont.

Un Set de Chambre Un fauteuil.
à coucher.

Un buffet 
Une bi- liothfque.
Meubles pour salon 
Table de ce 
Une berceuse 
Une table de pa sage. Une 
Un bureau à toilette, bal 
Un miroi*1. Une
Un canapé. reau.
Une ottomane. Un garde robe
Un petit banc pour Un pupitre, 

les pieds. Un secrétaire
Un..........  Un

Oh 1 père Noël, mettez un double attelage 
et venez vo r vous même au

Une étagère. 
Un porte gaz 
Une corniche 
Une jai dimère 
Un banc à .] ' 
Un faitteuü-

5.15 p.m B. P —Boite 68. 
24 Fev 1883

8.20 p.m

!i»lberceuse pour 

chaise5.00 a.m pour bu rn: F A BIS

Ce célèbre remède guérit la dyspepsie 
les dé angements d’estomac, les indiges 
lions, les vents, la bile, l’engorgement du 
loie, la constipai on et les coliques.

11 régularise l’action de l’estomac et2de 
tous les organes digestifs.

Pris immédiatement après le repas, à 
la dose d’une cuillérèe à dessert, c’est’ le 
meilleur stimulant stomachique connu.

Pris à la dose d’un verre à vin lé 
matin à jeun, c’est un
agréable, dont l’effet se _______
malaise et sans douleur, et qui n’empèchê 
pas de vaquer aux occupations ordinaires.

Eu vente chez tous les droguistes.
Dépôts en gr >s à Montreal :

MM. a YM AV. SONS à Co.
MM. KERRY, WaTSuN 4 Co.
MM. L. SÜGDEN, EVANS à Co

20 nov. 1882—la.

8.50 a.m

Sur tous les Trains pour Passa- 
il y a des magnifiques Chars-Palais et 
Chars-Dortoirs élégants sur les Trains 
Nuit.

Les traius du Dimanche parlent de Mon 
réal et Québec à 4 p. m.

Les Trains circulent d’après l’heure .* 
Montréal.

En connection avec le chemin de fer i 
Grand Tronc et le chemin de fer Canada 
Atlantic

BUREAU GENERAL: Québec.
BUREAU DES BILLETS : Nos. 1* 

Rue Saint-Jacques, et à l’hôtel Winds»#* 
Montréal.

QUEBEC ; Vis-è-vis l’hôtel Saint-Lot • 
A. DAVIS,

de daim;
Un Un

MAGASIN PAL IS DE MEUBLES,
.18 MUE MIME A U.

JACOB EBRATT
purgatif sûr e 
fait sentir sans27 octobre 1883 la

—Fait™ l’etuuu ae i» VAI.E- 
KI4. C’eut la meilleure pom 
made contre la chute de» 
cheveux et la Calvitie. En 
vente ehea C. O. 1IACIEB 
Pharmacien, rue Sussex.

Surin len.lauL
1er Déc. '8M

SERVICE TELEGRAPHIQUE Articles de Famille.f APIS, TAPIS, etc.

MAISON DE TAPIS
—C’eat votre faute si vous 

demeurez malade, lorsque vous 
pouvez obtenir des Amers de 

Houblon qui n’ont jamais 
trompé—Nkmo.

La femme la p us 'aible, l’enfant le i ius 
petit, et le milade le plus invalide peuvent 
faire usage des Amers de houblon e-’ 
toute sûreté et avec de i.ons résultats.

— Les vieillards affligés de rhumatisme, 
de maladies des reins ou toute autre mala
die recouvreront leur première vigueur en 
se servant des amers de Houblon.

Ma femme et ma fille ont ete guéries pir 
l’usage des Amers de houbl n, et je les 
recommande i mes fidèles.—Ministre Mé 
Ihodiste.

CANADA

Québec, *23—Les ministres ont 
prêté serment d’office à 4 heures, à 
Spencer Wood, le lieutenant-gou
verneur étant retenu à sa chambre 
par 1 : maladie.

Mill ford, Ont., 23—Un nommé 
Kl iis Collier a été trouvé gelé à 
mort, à environ cinq milles d’ici. 
Lundi soir, il a quitté ce village 
dans un état d’ivresse, et comme 
on ne le voyait pas revenir chez 
ni, ses amis ont pris le parti d’aller 

à sa recherche, et ils Vont trouvé 
dans la neige complement insen
sible.

D’OTTAWA.
grand assortiment, les meil- 
rs, et 1 s plus bas prix en 

fait de

Ar - "1
mi ’-i -4

.relarts, Rideaux,
Coruiches PôIcm, Garniture» 

et Meubles* «le tome sorte.
à la vi?tMAISON DE TAPIS D’OTTA

148 Bue Sl’ABKS. Demandez à tout bon médecin 
si les Amers de Houblon ne sont pas 

la meilleure médecine dans leSHOOLBRED et Cie. E-ATWIN ÏK

Torïbqi, 
étrange
cueils. On a vainement essayé de 
le tuer.

Auburn, "23— Fianz Joseph Pet- 
m. ky a été traduit, hier, en cour 
pour le meurtre de Mme F roi te 
bain.

N-w York, 23—William Rinjgo, 
ilgé de 72’ans, est mort aujourd’hui. 
Il valait un demi-million de pias
tres. Tonte cette fortune va être 
répartie entre 6 orphelins qu’il 
avait adoptés et qui, aujourd'hui, 
sont âgés de 7 ans.

la Ohio, 23 — Un animal 
féroce déterre les cer-

Ottawa, 17 Déc. 1883.
La fièvre malaria, les malad'es bilieuses 

quitter nt im ut diaiement les lieux où 
arrive-onl les Amers de houblon.
“—Ma mère s’est guérie complètement de 

\ aralvsio et névalgie par l’usage des 
Amers de houblon,”—Ed Oswego Sun.

—Tenez vos intestins en santé avec les 
Amers de houblon ot ne craignez pas la 
maladie.

train de construire des bureaux de 
poste ou de douane depuis le pre 
mler de janvier 1879, ainsi que le 
coût et l’estima ion du coût de ces
travaux.

Il devait aussi interpeller au jour 
d’hui le gouvernement pour savoir 
s’il serait présenté durant Ja pré
sente session un acte concernant 
l’exploitation des mines d’or et au 
très minétaux, à l’exception du 
charbon, dans les territoires du 
Nord Oues’- ; et si quelqu’un avait 
été autorisé à y accorder des licen 
ces de mines.

au à la glace est rendue inoffensiv 
plus fraîche et fortifiante en y mêlant 
Amers de houblon.

la vigueur 
honbloa

—L’e

iuxet les infirmes retrouveront 
et la jeunesse dans les Amers de

N’OUBLIEZ PAS LE
CUEILLETTES DU REPORTER talit a il 6Le bois de chauffage se vend très 

her sur le marché.
La salle de l’Institut Canadien 

M. le commandant Fortin a était bien remplie, hier soir.
Le conseil du comté de Carleton 

est en session depuis deux jours.
Un grand b il masqué aim lieu 

procha ne ment au pavillon royal.
Plusieurs chevaux de courses 

étrangers sont arrivés à Ottawa, 
hi jr.

Grande soirée dramatique et mu
sicale à l’Opéra, ce soir, donné par 
les Ecossais de Montréal.

Il ne faut pas oublier la confé 
rence donnée par M. Beniamin 
Suite à l'Institut Canadien, ce soir.

M John Craig, de North Gower, 
a été élu, hier, maire du comté de 
Carleton ; il l’a emporté sur Ira 
Morgan.

M. O. Archambault, employé au 
sénat, n’est pas la personne du mê
me nom qui a comparu pour ivresse 
à la cour de police il y a quelques 
jours

INSTITUT CANADIEN

SEMAINE DU 21 JANVIER 1884donné, hier, d’intéressants details 
la pêche du hareng de Terre 

11 prétend que le système
sur LES FRERES DE BARR—Contorsionistcs 

merveilleux.
FRANK W’ARDELL—Le grand dompteur

THOMAS HEFRON—Le fameux dancenr à 
à l.i jambe de bois.

NEY & GILSON—Nègres joyeux et

WALTER A. BLITZ - Marionnettes de 
Londres.

MADEMOISELLE

neuve
d’inspection est défectueux et en
traîne des fraudes et des pertes au 
détriment de nos pêcheurs. Nous 
devons donc les protéger, dit le 
député de Gaspé, en restreignant 
l’importation d’un poisson d’une 
qualité fort inférieure, 
une classe des plus énergiques, des 
plus industrieuses, et il importe de 
lui donner de l’emploi ici, afin de 
la détourner des Etats-Unis. La 
valeur du hareng représenlait, l’an 
dernier, au moins $800,000.

TIER

NELLIE MARDEN— 
Cantatrice mélodieuse, serio-comique. 

BÈLLA VIVIAN—La reine de la mélodie.
BlIYZ—L’no i me prodige deC’est là MONSIEUR 

Paris.
Scène extra-comique 

TRANQUILLE.
REPRESENTATION :

Dans l’aprea-mldl a 3.30 lire. 
Le soir a 8 heures.

Admissioi, 10 Cents. 
Sièges réservés, 10 Cts. extra.

— UNE FAMILLE

On n’a évidemment pas fiai de 
discuter les droits relatifs des pro 
vinces et du parlement fédéral, au 
sujet de la vente des liqueurs eni 
vranles. Le chef libéiai, enhardi 
par une récente décision du Conseil 
Privé se prépare sans doute il re
nouveler l’attaque qu’il a déjà faite, 
en répondant à MM. Macmaster ei 
Belleau. Nous voyons, en effet, 
ci’il demande copie des jugements 
le la Cour Suprême, non enc ;rc 
p-od.uits, et de celui du Conseil 
P ' vé dans la cause de Hodge v.i la 
» ine, ainsi que copie des notes 
s énographiques des procédés et de 

correspondance se rattachant à 
Cette dernière causa et à c Ile de 
Russell vs la Re.ne.

A VENDRE
voiture d'été et d’hiver et un bon 

cheval, à de bonnes conditions. S’adresser 
au No 401, rue Saint-Patrice.

22 janvier 1884

Une

COUR DE POLICE 3t

| Présidence du juge O’Gara |
Ottawa, 24 Jan. I8f4

John H. Spencer, accusé de vente de 
boisson après 11 heures du soir, est con
damné à $20 d’amende et $2 de frais.

Michael Flynn, acc îsé de désord e, 
est acquitté faute de preuve.

John O'Keefe, accusé de voies de fait, 
est ac juitté.

Joseph Deschesne, accusé 'l’avoir volé 
une quantité d’épicer.es appartenant à M. 
Moeser, est condamné à quatre mois de 
prison aux travaux forcés.

Thomas Johnson, même offense, tst 
condamné à douze mois de détention à la 
prison centrale de Toronto.

G. Lebel, accusé-de vente de boisson en 
quantité n.o n-lre que les trois demi rds; 
ciuse remise à lundi prochain.

Est donné par le présent que demande 
sera faite au Parlement du Canada à sa pro
chaine session, par le Très Révérend Joseph 
Thomas Ducamel, évêque d’Ottawa, d’un 
acte constituant la “corporation épiscopale 
catholique romaine d'Ottawa” en une cor
poration ayant pouvoir d’acheter des terres 
et d’emprunter de l'argent sur hypothèque 
et po r autres buts, et de donner à la dite 
corporation la propriété de l’Eglise du dit 
diocèse, et de confir 
pothèque
corpvration existante, et avec po 
cepter des présents ou legs et de 
tous dons, présents ou legs faits 
corporation et généralement de lui 
les mêmes pouvoirs et et privilèges dont 
jouissent les corporations de c- genre.

O’GARA bt RE MO N,
Agents pour les requérants.

Daté à Ottawa ce 4me jour de janvier 1884.

toutes ventes, hv- 
faits à «>u pour la 

u voir d’ac- 
confirmer 
à la dite 
. conférer

1

Nous avons déjà dit q te le choix 
de Regina, et la vente des lets dans 
la nouvelle capitale des territoires 
du Nord Ouest, intriguaient fort M. 
Cameron, de Huron. Le premier- 
ministre lui a répondu qu’il avait 
promis de fixer le siège du gouver
nement à Régina, où devaient se 
trouver aussi les quartiers généraux 
de la police à cheval, et c’est ce qui 
fut fait. Si l’on se plaint de la ma
nière dont l’emplacement de la ville 
a été divisé en lois, et de la façon 
dont ces lots ont été vendus, nous 
saurons bientôt à quoi nous en 
tenir sur ce point, car le gouverne
ment va exiger un rapport de 
l’agent de la compagnie du Paci 
tique.

NAISSANCE
16 j.

En cette ville, 
Alfred L. Pinard,

le 23 courant, madame

Est donné par le présent que dema 
ra faite au parlement du Canada à sa pro
chaine session .par le Révérend Narcisse 
Zépbyrin Lorrain, évêque de Cythè 
caire apostolique e Pontiac, d’un acte 
constituant la “ Corporation épiscoi aie ca
tholique romaine du vicariat aposto ique de 
Pontiac ” en une corporation ayant pouvoir 
d’ache'er des terres et d’empr nier de l’ar- 

nt sur hopothèque et pour autres buts, er 
de donner à la dite corporation la propriété 
de l'Eglise du dit diocèse, et de conn 
toutes ventes, hypothèques > t transport- 
faits à ou par la corporation existante, et 
avec pouvoir d’accepter des présents ou legs 
et de confirmer tous dons, présents ou legs 
faits à la dite corporation, et généralement 
de lui conférer les mêmes pouvoirs et privi
lèges dont jouissent les corporations de ce

nde se-

PAS DE HLMBlfi! ‘ï

La Valeria continue d’obérer des cures 
étonnantes. C’est incontestablement le 
meilleur remède connu pour empêcher la 
chute des cheveux ou les faire repousser.

Le dernier témoignage, spontané comme 
tous ceux qui ont déjà été publié.*, vieut 
d'ê'.re expédié à MM. ■ aviolette et Nelso •, 
pharmaciens de Montréal, et agents en gros 
de cette préparation. Il est de M Girouaid, 
ex-député de Kent, Nouveau Brunswick. 
Le voici.

K

Bouctouche, N.B., 4 janvier 1884.
MM. Laviolette et Nelson, 

Pharmaciens
O’GARA bt REMON,
Agents pour les requérants. 

Daté à Ottawa ce 4e jour de janvier 1884. 
16 jan.

Montréal.
AVIS SPÉCIAL la bonté do m’en* 

Valeria. J’en ai
-vous

12 bottes de la 1 
d’une boite et 1 
cheveux sont 
sieurs ici ayant
made m’a donné une nouvelle 
désirent en faire l'expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valeria.

oyei 
fait nsa

e résultat a été tel que mes 
repoussés très épais Plu 
été témoins que cette poin- 

relle chevelure

Les membres du club “ Le Cana
dien ” sont priés de se réunir chez 
M. Gagné, 277 Wellington, vendre
di soir, pour se rendre “ en corps ” 
à la réunion et sortie générale de 
tous les Clubs de la ville : Qu’on 
apporte nos flambeaux. Pensons y !

H J. Reaiiney,
Sec. hOD.

GRAND
Magasia de Meubles

DE

L. GRaTTON,Votre tout dévoué,
G. A. OlROÜARD,

Ea-député de Kent Entrepreneur Meublier, Menuisier,
La Valeria a déjà obtenu un débit 

mense. Les commandes arrivent de tou
tes les parties du Canada et des Etats-t 
Il n’y a plus lieu de rester chauve avec 
une pareille découverte.

A vendre chez tous le pharmaciens.

Nit. 530, Due SlISSrX, Ottawa
M. GRATTON est toujours heureux d'en 

treprendre quelque travail que ce soit

Construction et réparation de Maisons
LA VALERIA empêche la chute

Jes cheveux en trois jours. C'est le
résultat de toutes les expériences

Meubles de toutes sortes pour, Ckam 
bre à coucher, Salcn et Salle à 

manger.
Le tout exécuté avec soin, par des ouvrier» 

compétents, et à

qu’on en a faites. Eu vente che z maison a vendre
O O. Pacte r, rue Sussex, chez E. Une maison en bols, contenant onze 

chambres et avisée en deux logements avec 
grand jardin, hangar et terrain spacieux, 
numéio 592 et 594, rue St. Patrice, Ottawa. 
Bonnes conditions.

j). Martin, rue Rideau, et chez tous
DES PRIX 1RES MODERES.

l«r Oct. 1883les pharqiaciens. Voir las certificats t*

jE CANADA. 24 Janvier 1884
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